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COMMUNICATIF

Che re lectrice, eher lecteur,
le numero deux dACTIO HUMANA est
aussi le second chapitre de louvrage en
cours d'elaboration sur la communication.
Nous y rencontrons Fhomme comme emet-
teur et recepteur d'informations. En feuille-
tant ces pages deja,vous ne pourrezque nous
donner raison: etre homme est bien une
aventure. En Jamaique, nous avons
rencontre un jeune chanteur «pop» ä qui, jus-
qu'a ce jour, une voix interieure a dicte pas
moins de 45 chansons. Ici meme, en Suisse,
nous avons fait la connaissance dun autre
Jamai'quain redevable ä ses voix interieures
de quelque 500 disques et pour qui la
communication est Fessentiel de la vie: pour le
photographe Thomas Griinicher, il allajus-
qu'ii se presenter lui-meme en tant qu'oeuvre
cFart au Kunstmuseum de Zurich.
Notre auteur, Leo Jacobs, eut le privilege de
rencontrer pour un entretien non seulement
une, mais trois fois meme, Noam Chomsky,
Fun des Conferenciers et partenaires d'inter-
view les plus sollicites du monde acade-
mique. En fait, lagenda de Chomsky est
complet jusqu'en 1991 et e'est ä grand peine
que sa secretaire aux fameux M.ET. de
Cambridge (USA) reussit ä extorquer pour
Jacobs une petite heure de son emploi du
temps. Heure qu'elle dut d'ailleurs annuler
par la suite. Mais Jacobs, ayant appris que
Chomsky etait invite ä Groningen pour une
conference et un debat televise avec le
ministre hollandais de la defense, s'y rendit
et y accosta le professeur. «II est tres loquace
et avide de savoir. C'est tout juste s'il ne
m'a pas pose davantage de questions que je
n'en avais pour 1 ui», rapporte notre auteur.
Les reponses durenl etre bonnes, puisque
Chomsky dit ä Jacobs: «Quand vous passerez
aux USA, faites-moi signe - nous devons
poursuivre notre entretien!» Cest ainsi que
notre homme finit par decouvrir, malgre
tout, le toit tout provisoire sous lequel le lin-
guiste et philosophe du langage travaille
depuis plus de 30 ans. Cet humaniste est
heberge tres precisement a FElectronic
Engineering Department du M.I.T., lui qui
n'y comprend rien ä la technique: «C'est ä

peine si je sais me servir d'un magnetophone.»

En route pour Cambridge/Massachusetts,
Jacobs s'etait encore arrete ä Princeton, dans
l'Etat du New Jersey, chez le professeur
Julian Jaynes, le chercheurqui affirme que la
perception de voix interieures etait, jadis, ä

Fordre du jour. Selon Jaynes, tous les homines

de FAntiquite avaient une sorte de bala-
deur interieur leur disant ce qu'ils avaient ä
faire. Ici encore, Faventure d'etre homme:
Jacobs apprenait que Jaynes, 65 ans, rentrait
justement dune expedition en Egypte, ä la
recherche dun texte en hieroglyphes, oil

Favait accompagne, ä 81 ans, le philosophe
William Quine.
La soif d'aventure se cache aussi derriere les
hieroglyphes modernes que nous rencontrons

sur les murs de nos villes. Le plus jeune
de nos auteurs, pour le moment, Kimmi Seiler,

14 ans, Zurichois, a decrypte pour nous
ces mysterieux messages de «sprayeurs»
nocturnes, dans un article redige parordina-
teur. II s'agit de ce que Fon appelle des
«tags», les signatures de ceux que Fon
nomme «Writers», les artistes du graffiti
exerqant de nuit leurs talents aux multiples
visages... mais, lisez done les revelations de
Kimmi ä ce propos. II fut lui-meme Fun des
peintres illegaux de la nuit, mais dut avouer
ses crimes multicolores ä la police apres avoir
ete «balance» par Fun de ses concurrents.
A propos de communication, theme de ce
numero: tout d'abord, grand merci pourtou-
tes les lettres ayant fait echo ä notre «prise de
contact» dans notre premier numero. S'il
vous plait. Restez communicatifs! Nous re-
pondrons au courrier apres la parution de la
collection en quatre tomes, mais nous nous
efforgons d'ores et dejä de tenir compte des
critiques constructives.

Sincerement, votre redaction

Us parlent de
I'aventure d'etre un
«humain commu-
nicatif». Le «graf-
ßti-wnter» Kimmi
Seiler et Leo
Jacobs, auteur de
l'histoire de
converting, devant
i'un des authenticities

Naegeli que
l'on peut encore
admirer ä Zurich.
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